
9° D TO A
Faire la volonté de mon Père

Dt 11,18-28 ; Rm 3,21-28 ; Mt 7,21-27.
1. « Moïse disait au peuple d’Israël : « Les commandements que je vous donne, mettez-
les dans votre cœur, dans votre âme. Attachez-les à votre poignet comme un signe, fixez-
les comme une marque sur votre front. » Si les juifs s’attachent autour des poignets
et de la tête des petites boîtes contenant des passages de la Parole de Dieu, c’est
pour exprimer qu’elle doit illuminer leur pensée et diriger leur action. La Parole
de Dieu est une nourriture de vérité. Ouvrons lui nos cœurs avec Marie qui a
su la « garder dans son cœur » (Lc 2,51) et la « méditer dans son cœur » (Lc 2,19).
2. « Moïse disait : « Aujourd’hui je vous donne le choix entre la bénédiction et la malé-
diction : bénédiction si vous écoutez les commandements du Seigneur votre Dieu; malé-
diction… si vous abandonnez le chemin que je vous prescris aujourd’hui. » Jésus a
repris les avertissements de Moïse, mais en précisant qu’il s’agissait de sa
Parole à lui : « Celui qui me rejette et n’accueille pas mes paroles aura un juge pour le
condamner. La parole que j’ai prononcée, elle le jugera au dernier jour » (Jn 12,48). Écou-
tons Élisabeth dire de Marie et de ceux qui lui ressemblent : « Heureuse celle qui
a cru à l’accomplissement des paroles qui lui furent dites de la part du Seigneur » (Lc
1,45).
3. « Tout homme qui écoute ce que je vous dis là et le met en pratique est comparable à
un homme prévoyant qui a bâti sa maison sur le roc… Et tout homme qui écoute ce que
je vous dis là sans le mettre en pratique est comparable à un homme insensé qui a bâti
sa maison sur le sable. » Moïse parlait de bénédiction et de malédiction. Jésus, lui,
se place d’un point de vue très pragmatique pour nous faire comprendre que
c’est notre intérêt de mettre en pratique ses paroles : c’est la seule façon de
construire solidement notre vie. Marie nous dit elle aussi : « Faites tout ce qu’il
vous dira » (Jn 2,5).
4. « Il ne suffit pas de me dire : « Seigneur, Seigneur ! », pour entrer dans le Royaume
des cieux ; mais il faut faire la volonté de mon Père qui est aux cieux. » Sans doute
pouvons-nous tomber dans le piège d’une vie chrétienne superficielle qui se
contente de velléités. Avoir le nom du Seigneur à la bouche peut dispenser d’un
engagement en profondeur. L’objectif que Jésus nous donne est de passer de ce
monde au Père, et pour cela, d’obéir à sa Parole « sur la terre comme au ciel ».
Apprenons de Marie à dire : « Je suis la servante du Seigneur ».
5. « Ce jour-là beaucoup me diront : « Seigneur, Seigneur, n’est-ce pas en ton nom que nous avons
été prophètes, ... que nous avons chassé les démons, ... que nous avons fait beaucoup de
miracles? » Alors je leur déclarerai : « Je ne vous ai jamais connus. Écartez-vous de moi, vous
qui faites le mal ! » La mise en garde de Jésus est forte. Les dons de l’Esprit Saint, les
charismes ne sont pas un brevet de sainteté. Ils ne dispensent pas de la conversion en
profondeur, dont la base même est la recherche de l’obéissance aux paroles de l’Évangi-
le. L’humilité de l’obéissance de Marie, qui a bénéficié des plus grandes grâces pour sa
mission, est pour nous un vrai modèle. 


